
DÉBATS DES COMMUNES

ment d'étudier son Livre blanc sur la sécu-
rité sociale pour qu'il puisse être présenté
dans le courant de mai?

Le très hon. P. E. Trudeau (premier minis-
tre): J'aimerais dire, en réponse à la première
partie de la question, monsieur l'Orateur, que
le leader du gouvernement à la Chambre me
signale la possibilité de réserver un jour
encore, la semaine prochaine, si cela rencon-
tre les vœux de tous les partis.

M. Knowles (Winnipeg-Nord-Centre): Le
gouvernement utilisera-t-il le jour proposé
pour en terminer avec le Livre blanc sur la
sécurité sociale afin qu'il puisse être déposé à
la Chambre?

Le très hon. M. Trudeau: Je crains fort
qu'un seul jour ne soit pas suffisant.

M. Knowles (Winnipeg-Nord-Centre): Ré-
servez-en donc deux ou trois.

L'ASSIDUITÉ AUX SÉANCES DE COMITÉS

M. G. W. Baldwin (Peace River): Le pre-
mier ministre voudrait-il discuter avec le
leader du gouvernement à la Chambre un
moyen quelconque de résoudre le problème
qui s'est présenté ce matin alors qu'à une
réunion de comité convoquée pour étudier des
prévisions budgétaires portant sur des mil-
lions de dollars il n'y avait que trois députés
présents?

LA DISTRIBUTION D'UNE PUBLICATION
LIBÉRALE

M. A. D. Alkenbrack (Frontenac-Lennox et
Addington): En l'absence prolongée du minis-
tre des Postes, j'aimerais poser au premier
ministre une question relative à la pollution.
Il y a en ce moment à la porte du bureau de
poste central, à l'intérieur de cet édifice, un
grand nombre de boîtes contenant des centai-
nes de milliers d'exemplaires d'une publica-
tion de caractère politique, The Canadian
Liberal, qui attendent d'être distribués par la
poste au public. Sera-t-elle expédiée en fran-
chise ou non?

M. l'Orateur: Je me permets de signaler au
député que c'est là un genre de question qui
ressort de la compétence de la Chambre
plutôt que de celle du gouvernement. Cette
question devrait être posée par écrit à la pré-
sidence. Je crois savoir que telle est la procé-
dure en pareil cas.

LES RELATIONS OUVRIÈRES

LA GRÈVE À L'ACADIA FISHING COMPANY ET
À LA BOOTH FISHERIES

M. Frank Howard (Skeena): J'aimerais
demander au ministre du Travail quelles

[M. Knowles (Winnipeg-Nord-Centre).]

mesures son ministère ou lui-même prennent
pour servir de médiateur ou aider à mettre fin
à la grève de quelque 230 pêcheurs contre
l'Acadia Fishing Company et la Booth Fish-
eries, en Nouvelle-Écosse?

L'hon. Bryce Mackasey (ministre du Tra-
vail): Je doute que cela relève de la juridic-
tion fédérale. Sinon, alors elle relève du
ministère du Travail de la province de la
Nouvelle-Écosse, qui, sauf erreur, peut s'en
occuper de façon plus que satisfaisante.

M. Howard (Skeena): Comme on semble ne
pas être sûr de qui relève cette question, qu'il
,semble s'agir d'une zone grise, le ministre
irait-il aux renseignements et demanderait-il
par la même occasion si l'on a reçu des ins-
tances ou des demandes du gouvernement de
la Nouvelle-Écosse à ce sujet?

L'hon. M. Mackasey: Volontiers, monsieur
l'Orateur. Étant donné que je ne serai pas de
service à la Chambre avant lundi, je prendrai
sur moi de communiquer personnellement
avec le député entre-temps.

LA MAIN-D'ŒEUVRE

L'EMBAUCHAGE DES ÉPOUSES D'EMPLOYÉS
PERMANENTS AU PARC NATIONAL DE

RIDING MOUNTAIN

M. E. B. Osler (Winnipeg-Sud-Centre): Ma
question s'adresse au ministre de la Main-
d'œuvre et de l'Immigration. D'après des
rumeurs persistances, les emplois d'été annon-
cés au parc national de Riding Mountain sont
en voie d'être comblés par les femmes d'em,-
ployés permanents, au détriment de la campa-
gne du gouvernement «Engagez un étudiant.,
le ministre a-t-il l'intention de prendre des
mesures pour mettre fin à cette pratique?

L'hon. Allan J. MacEachen (ministre de la
Main-d'Suvre et de l'Immigration): Je serai
heureux de m'entretenir de la question avec
le ministre chargé de l'administration des
parcs nationaux.

LES RELATIONS FÉDÉRALES-
PROVINCIALES

QUÉBEC-DISCUSSION DE LA POLITIQUE RELA-
TIVE AUX MINES D'OR ET À L'INDUSTRIE
LAITIÈRE AVEC LE NOUVEAU PREMIER MI-
NISTRE

[Français]
M. Roch La Salle (Joliette): Monsieur l'Ora-

teur, je désire poser une question au très
honorable premier ministre.

Au cours des deux dernières semaines, j'ai
eu l'occasion de poser des questions qui se
rattachaient à la correspondance échangée

30 avril 19706454


